
 

Sédimentogenèse 
des sites préhistoriques du Périgord 
 
Initialement programmée en septembre dernier pour le dernier colloque de l'ASF, mais 
annulée faute de participants suffisants, l'excursion sur la Sédimentogenèse des sites 
préhistoriques du Périgord s'est déroulée les 23 et 24 avril avec une forte participation d'une 
trentaine d'adhérents AGSO et sous un temps radieux et chaud. 
 
Remarquablement organisée et conduite par Jean-Pierre TEXIER avec la collaboration de 
Arnaud LENOBLE et Roland NESPOULET, elle nous a permis de visiter quelques-uns des 
grands sites préhistoriques généralement peu accessibles au public, qu'un livret-guide très 
documenté et richement illustré permet de se remémorer. 
 
Ont ainsi été successivement étudiés en Périgord Noir les sites de : La Micoque, Laugerie-
Haute, La Ferrassie, l'Abri Pataud, Le Pech-de-l'Azé, Caminade, la Grotte Vaufrey et la 
Grotte XIV. 
 

    
Le Pech-de-l'Azé au Sud de Sarlat          A l'intérieur de la grotte Vaufrey (vallée du Céou) 
  
 
Nos guides ont su nous faire revivre l'histoire mouvementée de certains abris sous roche, 
grâce au décryptage de l'agencement des dépôts, éboulis ou coulées. 
 
Dans les sites préhistoriques d’âge paléolithique, la sédimentation naturelle (non 
anthropique) est généralement le principal facteur responsable de l’en-fouissement des 
vestiges archéologiques. La qualité de l’information archéologique dépend en grande partie 
des dynamiques sédimentaires mises en jeu et des processus diagénétiques qui s’exercent 
sur les dépôts, au fur et à mesure de leur accrétion et après leur formation. Tous ces 
phénomènes géologiques introduisent en effet un biais, parfois très important, dans la 
lecture des documents archéologiques. L’évaluation de ce biais constitue un des enjeux 
majeurs de la Préhistoire moderne. En effet, de cette approche dépendent la validation et la 
hiérarchisation des données sur lesquelles s’appuient les préhistoriens pour développer des 
concepts. Elle permet aussi de définir l’échelle de résolution temporelle à laquelle il est 
possible de travailler. 
 
Une revue des principaux processus géologiques intervenant dans la genèse des sites 
préhistoriques ainsi qu’une évaluation de leurs conséquences sur l’intégrité des niveaux 
archéologiques ont été réalisées. Sans entrer dans le détail, on retiendra notamment avec 
JP. TEXIER et P. BERTRAN : -1) que tous les niveaux archéologiques ont subi des 



modifications d’importance et de nature variables depuis le moment de leur constitution ; -2) 
qu’un certain nombre de processus dynamiques (solifluxion, coulées de débris, etc…) 
peuvent occasionner la genèse de plusieurs pseudo-niveaux archéologiques par 
remaniement d’un seul niveau d’occupation préhistorique ; -3) qu’à l’inverse, certains 
niveaux archéologiques peuvent résulter du mélange de plusieurs niveaux d’occupation (par 
résidualisation) et enfin -4) que des phénomènes d’altération différentielle peuvent amener 
de très importantes distorsions dans la répartition spatiales des vestiges archéologiques. 
 
Soulignons pour terminer qu'une fois encore la convivialité périgourdine n'a pas été mise en 
défaut, les repas typiques et copieux, ayant nécessité quelques marches d'approche bien 
agréables pour rester en forme ... 
 
 

Jean-Pierre Platel 
          
 
 
 
 


